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Appel des associations d’aide alimentaire :  

Pour une réponse solidaire ambitieuse avec les chantiers d’insertion 

 

Mercredi 6 septembre 2023 

Suite à l’appel des grandes associations d’aide alimentaire confrontées depuis des mois à une forte 

augmentation de la demande, le Réseau Cocagne, regroupant plus d’une centaine de Jardins de 

Cocagne, associations porteuses d’ateliers chantiers d’insertion maraichers appelle à une accélération 

de la lutte contre la précarité alimentaire avec une forte ambition nationale allant de l’amélioration de 

la qualité nutritionnelle à des dispositifs participatifs d’accès digne. Le Réseau Cocagne propose à l’Etat 

des actions concrètes s’appuyant sur les spécificités des chantiers d’insertion agro-alimentaire. 

 

Un constat d’urgence partagé, des questions de fond posées sur l’aide alimentaire 

Les Jardins de Cocagne, en tant qu’ateliers et chantiers d’insertion par l’activité économique, 

accompagnent chaque jour des milliers personnes en situation de précarité et constatent 

l’augmentation et l’intensification des problématiques sociales. Nous soutenons les constats et 

demandes des associations d’aide alimentaire dans un contexte d’augmentation de la demande d’aide 

corrélée à l’augmentation des prix alimentaires. 

Cette urgence humanitaire croissante pose des questions de fond que n’ont pas manqué de rappeler 

les associations d’aide alimentaire, comme des mesures structurelles d’augmentation des revenus des 

personnes en situation de pauvreté et des actions de réforme de cette action sociale vers plus de 

démocratie alimentaire jusqu’au déploiement d’expérimentation de dispositifs du type « sécurité 

sociale de l’alimentation » permettant d’impliquer les intéressés dans la construction des réponses. 

Des réponses complémentaires existent et attendent d’être déployées pour de nouveaux effets 

Deux années de concertation nationale, via le Comité de coordination de lutte contre la précarité 

alimentaire (COCOLUPA), entre associations et Etat, ont permis d’aboutir sur un programme national 

à visée qualitative « mieux manger pour tous » qui doit être maintenant concrétisé par l’Etat au travers 

des arbitrages du Fonds pour une aide alimentaire durable (FAAD).  

C’est dans ce cadre que les jardins de Cocagne attendent le déploiement des financements pour le 

programme « paniers solidaires » partout en France ; des paniers de légumes bio produits au sein des 

chantiers d’insertion, distribués et accompagnés auprès des publics des associations d’aide 

alimentaire. Cette production qualitative, solidaire, écologique est reconnue comme un dispositif 

innovant et cochant toutes les cases des prescriptions de l’Etat. Les paniers solidaires s’appuient sur 

des centaines de partenaires au local, mobilisant en premiers lieux les associations, les collectivités, 

les professionnels. Cette ouverture aux forces vives des territoires permet d’apporter de nouvelles 

ressources à l’aide alimentaire avec des bénévoles parfois épuisés ! 

L’insertion par l’activité économique répond aussi aux enjeux de la précarité liée à l’absence de travail. 

En complément d’un accompagnement social, nos associations sont en mesure de proposer des 
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contrats de travail sur les supports de production maraichère bio, de transformation, distribution, 

animation. Cela représente un formidable levier d’engagement pour les personnes. 

Aller plus loin, pour un grand projet solidaire avec le secteur de l’insertion par l’activité économique 

A côté des jardins de Cocagne, des associations comme les Restos du Cœur, la Croix Rouge, Emmaüs, 

Les Régies de quartier, les Banques alimentaires notamment ont mobilisé des chantiers d’insertion 

pour accompagner les personnes vers l’emploi à partir d’un support apprenant agricole et agro-

alimentaire. Ainsi, plusieurs centaines de structures spécialisées pour la politique de l’emploi peuvent 

être soutenues dans leurs développement au service des objectifs publics d’approvisionnement 

qualitatifs locaux de l’aide alimentaire.  

Si les appels à la générosité du public se justifient en situation de crise, le Réseau Cocagne fait deux 

propositions concrètes d’actions publiques structurelles en lien avec les possibilités gouvernementales 

: 

➢ Une politique interministérielle de développement du secteur des ACI agro-

alimentaires (Travail / Solidarités) : dans l’attente d’un projet de loi de finance 2024 

certainement défavorable, le réseau Cocagne propose que cette synergie d’objectifs 

d’insertion socio-professionnelle des personnes exclues du marché du travail et de lutte contre 

la précarité alimentaire puisse être reconnue, valorisée et soutenue pour les trois prochaines 

années concomitamment du programme « Mieux manger pour tous » . Création d’emplois 

solidaires, parcours apprenants et qualifiants, passerelles avec les secteurs professionnels… 

cette politique dispose de leviers structurants pour répondre aux défis de la précarité 

alimentaire. 

 

➢ Une politique interministérielle de développement de territoires solidaires nourriciers 

partout en France : l’Etat s’apprête à présenter sa Stratégie Nationale pour l’Alimentation, la 

Nutrition et le Climat (SNANC), partie intégrante de la planification écologique, à ce titre, le 

Réseau Cocagne propose une action nationale ambitieuse de création de jardins nourriciers 

associatifs par et pour les personnes en situation de précarité alimentaire. Cette action est 

aujourd’hui possible avec des exemples de référence et de nombreuses attentes des 

associations et collectivités. Le secteur de l’insertion servira ici de support pour l’encadrement  

technique des jardins et l’animation des projets [voir annexe]. 

En cette rentrée, le Réseau Cocagne contribuera aux concertations du secteur de l’insertion par 

l’activité économique et de la lutte contre la précarité alimentaire dans l’optique de convergences des 

moyens et permettant d’obtenir plus d’effets. Face aux enjeux sociétaux, aux défis concrets, le réseau 

Cocagne promeut la coopération systématique entre les associations, avec les pouvoirs publics.  
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Annexe : 

   
 

Un grand projet nourricier solidaire ? L’histoire en témoignage, l’actualité en preuve 

Historiquement, après la crise de 1929 aux Etats-Unis d’Amérique, et en compléments de la mise en place des 

premiers systèmes publics de dons alimentaires (food stamp), le New Deal de Roosevelt s’est traduit par une 

politique offensive contre la pauvreté rurale et le développement de l’auto-production. Henri Wallace1, ministre 

de l’agriculture, lança en 1933 un programme national de jardins nourriciers2, inspiré certainement des victory 

gardens de la première guerre mondiale, soutenu par une administration dédiée (Federal Emergency Relief 

Administration). Un financement massif de 3 milliards de dollars organisa les différentes étapes du programme, 

du work garden embauchant et rémunérant les jardiniers jusqu’au déploiement des relief gardens program pour 

toutes celles et ceux qui avaient besoin d’un travail. Il continua jusqu’en 1935 complémenté par des programmes 

de soutien aux jardins individuels à l’échelon des communes (5000 jardins à New York). Les relief gardens se sont 

ensuite transformés en welfare gardens en étant réservés aux publics spécifiques (handicapés, personnes 

âgées…).  

En France, ce type de « jardins de secours » existent déjà sous des formes plus ou moins intégrés aux réseaux 

d’associations d’aide alimentaire. Un exemple peut être donné des 5 Jardins solidaires de Dinan, organisé par un 

ancien chef de culture du réseau Cocagne, Joseph Argoua’ch, persuadé qu’on pourrait développer ce type de 

jardins partout.3 En 2021, sur 2 hectares, 32 tonnes par an de légumes et fruits auto-produits et distribués ensuite 

par le Secours populaire, 100 bénévoles pour 5000 heures de travail. Chaque bénévole peut apprendre le 

maraichage et partir avec une partie de sa production, pour certain-e-s engager un processus de retour à 

l’emploi. 

➢ Pour aller plus loin sur les expérimentations inter associatives en région : Territoires à Vivres : Accueil 

(territoires-a-vivres.xyz) 

➢ Pour toutes les actions concrètes des Jardins de Cocagne pour le Bien vivre alimentaire : Manger bio 

solidaire - Réseau Cocagne (reseaucocagne.org) 

 

 

                                                           
1 Legacy | Wallace Global Fund (wgf.org) 
2 4. Depression Relief Gardens: 1929-1939 | Sprouts in the Sidewalk (wordpress.com) 
3 C'est pas parce qu'on est dans la galère qu'on doit mal bouffer | Reportages | Là-bas si j'y suis (la-bas.org) 

https://www.territoires-a-vivres.xyz/?PagePrincipale
https://www.territoires-a-vivres.xyz/?PagePrincipale
https://www.reseaucocagne.org/mangerbiosolidaire/
https://www.reseaucocagne.org/mangerbiosolidaire/
https://wgf.org/legacy/
https://sidewalksprouts.wordpress.com/history/relief-garden/
https://la-bas.org/la-bas-magazine/reportages/c-est-pas-par-ce-qu-on-est-dans-la-galere-qu-on-doit-mal-bouffer

